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RESTO DUOS 

 

(Jean-Yves CHATELAIN) 
 

 

AVERTISSEMENT 

 

 

 

 

Ce texte est protégé par les droits d’auteur. En conséquence avant son exploitation vous 
devez obtenir l’autorisation de l’auteur soit directement auprès de lui, soit auprès de 

l’organisme qui gère ses droits (la SACD par exemple pour la France). 

Pour les textes des auteurs membres de la SACD, la SACD peut faire interdire la 
représentation le soir même si l'autorisation de jouer n'a pas été obtenue par la troupe. 

Le réseau national des représentants de la SACD (et leurs homologues à l'étranger) veille 
au respect des droits des auteurs et vérifie que les autorisations ont été obtenues, même 

a posteriori. Lors de sa représentation la structure de représentation (théâtre, MJC, 

festival…) doit s’acquitter des droits d’auteur et la troupe doit produire le justificatif 
d’autorisation de jouer. Le non respect de ces règles entraine des sanctions (financières 

entre autres) pour la troupe et pour la structure de représentation. 

Ceci n’est pas une recommandation, mais une obligation, y compris pour les troupes 
amateurs. 

Merci de respecter les droits des auteurs afin que les troupes et le public puissent 
toujours profiter de nouveaux textes. 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
Décor : deux tables dans un restaurant  

 
 

                                                                                                                porte d’entrée 
 

 

 
 

 
 

 

 
                      M1                     D1 

                                   BAR 
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Le couple 1 est formé de monsieur 1 et dame 1, et le couple 2 de monsieur 2 et dame 2. 
Seul le couple 1 est à table. 

 

MONSIEUR 1 : Sympa, ce resto. Depuis le temps que je voulais revenir ici avec toi. 

 
DAME 1 : Oui, mon chéri, je suis ravie. C’est une très bonne idée.  

 
MONSIEUR 1 : Et puis… il fallait bien que l’on fête ça ! Cinq ans aujourd’hui que l’on s’est rencontré et 

 c’était ici. Enfin, toi, tu étais juste à l’autre table, derrière, tu te souviens ? (Et il désigne la table 

 inoccupée). Et moi, j’étais déjà à celle-ci. 

 

DAME 1 : Oui, mais tu étais accompagné… oui, elle était très bien, cette jolie blonde, et avec une robe 
 rose… rose bonbon… on ne pouvait pas ne pas la remarquer ! ROSE FLUO ! 

 
MONSIEUR 1 : Oui, et toi, tu étais avec ta copine, vous aviez l’air de bien vous marrer ! Et, tout à 

 coup, nos regards se sont croisés… le hasard. 

 
DAME 1 : Oui, éblouie par ROSE FLUO ! 

 
MONSIEUR 1 : Oh ! Et moi, je pensais que c’était moi, que tu regardais ! Et c’est pourquoi je me suis  

 mis à te dévisager ! 
 

DAME 1 : Moi, j’étais concentrée sur ROSE BONBON ! 

 
MONSIEUR 1 : Oui, oui, et plus tu la regardais, plus je me croyais irrésistible… Je me la jouais à la 

 "Georges Clooney" (Rêveur)… et c’était bien ! 
 

DAME 1 : Je me suis toujours demandée ce que tu pouvais trouver de bien chez cette pétasse, ROSE 

 PÉTASSE !.................. 
 
 (À ce moment, arrive le couple 2, formé de monsieur 2, très BCBG, et de dame 2, toute de rose bonbon vêtue. Le 
 serveur les place à la seconde table. Compte tenu de la disposition des tables et de la porte d’entrée, seul Monsieur 1 
 peut voir le couple 2 arriver. Puis le serveur apporte les menus au couple 1) 

 

SERVEUR : Désirez-vous un apéritif ? 
 
 (Monsieur 1 se cache derrière le menu, après avoir pratiquement arraché ce dernier des mains du serveur) 

 
DAME 1 : (Un peu surprise) Oui, bien sûr… N’est-ce pas chéri ? C’est le jour ou jamais, non ?  

 
 (Par chance, Dame 2 tourne le dos à monsieur 1, comme indiqué ci-dessous) 

 
                                                                                                                porte d’entrée 

 
 

 

 
 

                                                                               D2                      M2 
                                                   SERVEUR 

 
                      M1                     D1 

 

 
 
 (Pendant toute la scène qui suit, on n’entend pas le dialogue du couple 2, on les voit  juste s’installer, parler...)  

 

MONSIEUR 1 : (Le menu tremble ostensiblement).je se riai… mais non, p’t’être pas... même que moi non 
 plus… en fait !... j viérais… et là, que, même… je…  mais… non….vous comprenez… 

                                   BAR 
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SERVEUR : Si je puis me permettre, Monsieur. 
 (Et il retourne le menu que Monsieur 1 tenait à l’envers) 
 (Monsieur 1 désigne au serveur le menu que tient Dame 1) 

 Non, pour madame… c’est bon ! Avez-vous fait votre choix pour l’apéritif ? Nous avons un 

 nouveau petit cocktail maison, le Flashy Rose, qui plaît beaucoup. 
 

MONSIEUR 1 : NON, pas rose !!! Ah non… vous n’avez pas de flashy normal ? 
 
 (Et le serveur, étonné, s’avance vers Monsieur 1 pour indiquer le-dit cocktail, ainsi, Monsieur 1 n’est plus caché par 
 lui) 

 
MONSIEUR 1 : Non, restez ici, voyons !  
 (Indiquant au serveur qu’il ne doit plus faire un seul pas) 

 

SERVEUR : Bon, très bien, je vous laisse faire votre choix. 

 
MONSIEUR 1 : Mais non, restez ici, vous dis-je !!! 

 
SERVEUR : Oui, comme monsieur voudra. 

 

DAME 1 : Je te trouve un peu dur, mon chéri… De toutes façons, nous vous faisons confiance… n’est-
 ce pas ?  
 (Regardant son mari qui commence à s’enfoncer en glissant sur sa chaise) 

 Et bien, où est-il ? Allez-y, jeune homme; l’apéritif c’est pour moi, alors… Apportez-nous deux 

 exemplaires de ce fameux cocktail.   
 

SERVEUR : Très bien, madame. (Il se retire, après avoir jeté un œil dubitatif vers le mari) 

 
DAME 1 : Bon, tu joues aux espèces en voie de disparition ? 

 
MONSIEUR 1 : Non, je suis là. (En se redressant un peu)   

 
DAME 1 : Tu n’as pas l’air dans ton assiette ?... Enfin… pas encore…  

 

MONSIEUR 1 : Tu comprends… ça me fait drôle de penser qu’il y a tout juste cinq années… Toi… Moi 
 (Il regarde en permanence vers l’autre table)  (En aparté) : Elle… 

 
DAME 1 : Oui, ah… quel sentimental… mon homme… Je trouve que tu y es allé un peu fort avec le 

 garçon… Comme si tu avais peur qu’il t’approche. 

 
MONSIEUR 1 : Oui, je trouve qu’il a des manières bizarres… Tu ne penses pas ? Alors, on ne sait 

 jamais… 
 (Toujours beaucoup de regards vers l’autre table) 
 (Devant le regard très interrogatif de Dame1) 

  Hi… je plaisante bien sûr ! 

 
 (Rond de lumière sur la table 2, on n’entend que le dialogue du couple 2) 

 
DAME 2 : Ah !! J’aime cet endroit ! J’y amène tous mes amants… 

 

MONSIEUR 2 : Oui…Ça fait toujours plaisir… 
 

DAME 2 : Vous êtes bien le premier à me parler de plaisir. Je viens toujours ici. Ce n’est pas bon, mais 
 c’est très cher !! Comme ça, je me rends compte, vous comprenez ? Mais je ne suis pas très 

 vénale ! 

 
MONSIEUR 2 : Moi non plus, je n’ai pas de chance ! 
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DAME 2 : (silence) Ah, oui, d’accord… (Silence et en aparté) Le pire… C’est que ce n’était même pas de 

 l’humour ! Hi… hi.... (Elle se moque de lui) Bon que fait-on, après ce petit resto ? 

 J’aimeraistellement prendre l’avion pour Nice… ce serait une folie affreusement drôle ! Vous 
 ne trouvez pas ? 

 
MONSIEUR 2 : Ah oui ? Là ? Comme ça ? Tout de suite, maintenant ? Mais c’est… 

 

DAME 2 : Affreusement cher… oui, je sais. Mais justement ! 
 

MONSIEUR 2 : Oui, bien sûr… justement… 
 
 (Rond de lumière sur la table 1, on n’entend que le dialogue du couple 1) 
 (Monsieur 1 fait toujours des contorsions sur sa chaise, et jette toujours de nombreux regards craintifs en direction de 
 la table 2) 

 
DAME 1 : Bon, excuse-moi un instant, je vais aller aux toilettes. 
 

MONSIEUR 1 : NON ! Enfin… T’es sûre ? 

  
DAME 1 : Ah oui, je suis sûre de ne pas pouvoir attendre la fin du repas. Mais rassure-toi, mon chéri, 

 je ne pars pas au bout du monde ! 
 

MONSIEUR 1 : Ah oui, c’est vrai que les toilettes sont par ici ! 

 (Et il désigne le coté jardin) Alors, tout va bien ! 
 
 (Dame 1 se lève et se dirige vers les toilettes, côté cour, après avoir embrassé son mari. Pendant ce temps, Monsieur 
 1, se sentant plus exposé au regard de Dame 2, se cache derrière sa serviette (qu’il se met presque sur la tête)… puis 
 son verre, (le serveur pense qu’il lui porte un toast), puis sa main, puis fait tomber sa serviette sous la table, ce qui 
 lui permet de se cacher sous cette table).  
 (Rond de lumière sur la table 2, on n’entend que le dialogue du couple 2) 

 

DAME 2 : Oui, vous pensez bien, je lui ai proposé un dessous de table. Il n’avait plus rien… il avait 
 perdu sa serviette… alors il rampait à mes pieds… Oui, il se serait mis à genoux, à mes pieds ! 

 J’en aurais fait tout ce que je voulais. Il ne s’en est jamais vraiment relevé ! 
 

MONSIEUR 2 : Oui, certains hommes sont faibles, n’est- ce pas… (À lui-même en baissant la tête) .Oui. 

 Faibles…… 
 

DAME 2: Oui, ce n’est pas à vous que cela arriverait, hein ? (En aparté) Il m’agace quand même un peu, 
 lui ! 

 

 MONSIEUR 2 : C'est-à-dire que je suis très ordonné, je n’ai jamais perdu ma serviette, moi et………… 
 (Très fier) je ne mets pas cent papiers au même endroit !!!    

 
 DAME 2: Oui, oui, oui ! (Elle regarde monsieur 2 en souriant) (En aparté) J’en rencontre toujours des comme 

 ça, moi ! 
 

  MONSIEUR 2 : Suis un sans-papiers ! Hi, hi, hi, hi… (Plié de rire devant dame 2, qui reste stoïque)     
 
 (Le serveur arrive) 

 
DAME 2 : Non, c’est rien, ça va lui passer.   
 (Regarde partout autour d’elle, et s’adressant  au serveur) : 

 Heureusement qu’il n’y a plus personne.            

 
SERVEUR : Pour l’apé.... 

 

 MONSIEUR 2 : Ah, ah, ah !!! 
 (Dame 2 fait signe au serveur que ce n’est pas grave) 
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SERVEUR (tendant les menus) : Pour l’apéritif, nous avons un nouveau petit cocktail maison, le Flashy 

 Rose, qui plaît beaucoup. 

DAME 2 : OUI, je le veux !! 
 

SERVEUR : Je sais, oui ! (En regardant la tenue rose bonbon de Dame 2)(Et devant les regard interrogatifs de Dame 2) : 
 Enfin, oui, ça ne m’étonne pas ! Enfin, il est très apprécié. 

 
 (Et le serveur se dirige vers le bar pour aller chercher les cocktails destinés à la table 1) 
 (Rond de lumière sur la table 1, on n’entend que le dialogue du couple 1) 
 (Monsieur 1 est debout, et guette, inquiet, l’arrivée de Dame 1.Celle–ci apparaît et Monsieur 1 se précipite vers elle, 
 avec sa serviette, et l’accompagne vers la table 1, en essayant de faire en sorte que son regard ne se tourne surtout 
 pas vers la table 2. Il utilise sa serviette comme paravent, ou sa main, qu’il porte à la tempe de Dame1) 
 (Dame 1 qui est très surprise d’une telle prévenance. Le couple 1 finit  par regagner sa place) 
 (Le serveur, étonné, arrive avec ses cocktails) 
 

SERVEUR : Et voici… vous m’en direz des nouvelles. 

 
DAME 1 : Oui, des nouvelles... Au fait, tu n’as pas de nouvelles… de la PANTHÈRE ROSE  ???? 

 

MONSIEUR 1 : De qui, de quoi ? AH ! Oui, je l’avais complètement oubliée, celle-là ! Elle a sûrement 
 retrouvé quelqu’un d’autre, je vois ça d’ici ! 

 
DAME 1 : Oui, moi, je le vois très mal, celui-là ! 

 

MONSIEUR 1 : Oui, c’est un peu normal ! (Regard étonné de Dame1) : Enfin, il n’a pas de chance, le 
 pauvre !! 

 
DAME 1 : Oui, je l’entendais bien ainsi ! Enfin, le pauvre, il l’a bien cherché, sans doute, si on veut 

 aller par là ! 
 

MONSIEUR 1 : Oui, mais on ne veut pas !  

 
DAME 1 : On ne veut pas quoi ? 

 
MONSIEUR 1 : Aller par là (en regardant la table 1) 

 

DAME 1 : Qu’entends-tu par là ? 
 

MONSIEUR : Justement, je n’entends rien, c’est ça le drame ! Ah, les femmes ! 
 

DAME 1 : (qui lève son verre), Á la tienne ! 

 
MONSIEUR 1 (regardant la table 2) : Oui, c’est ça… à la NOTRE  !!! 

 
 (Ils boivent leurs cocktails) 
 (À ce moment, Dame 2 se lève, et,  troublé, monsieur 1 s’étouffe et recrache ce fameux cocktail, aspergeant ainsi 
 dame1). (Monsieur 1 se lève et fait le tour de la table. Se positionnant derrière Dame 1, il essuie avec empressement 
 le corsage de celle-ci. Dame 2 passe à coté d’eux, se dirigeant vers les toilettes, sans remarquer Dame1 et monsieur 
 1, qui, lui, a le nez plongé dans le corsage de Dame 1 !) 

 
DAME 1 : Mais, arrête, voyons, chéri... pas en public, voyons… Ce n’est rien, juste mon corsage…  

 
MONSIEUR 1 : Oui ! Il n’y a que moi, qui n’aie pas le corps sage ! (Avec fougue) 

 (Monsieur 1, ayant attendu que Dame 2 ne soit plus là, peut maintenant relever la tête.) 

 D’ailleurs… on pourrait peut-être y aller, qu’en penses-tu ? 

 

DAME 1 :Y aller ? Mais, enfin… nous n’avons que bu l’apéritif ! 
 

MONSIEUR 1 : Oui, justement ! 
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DAME 1 : Justement, quoi ? 

 

MONSIEUR 1 : Eh bien, justement, justement… Disons que pour notre anniversaire de rencontre, je 
 veux t’emmener dans un endroit où je ne suis allé avec personne d’autre, rien que pour toi, 

 mon amour, rien qu’avec toi, mon amour. Rien que par amour de toi, mon amour… Mais assez 
 vite, quand même… mon amour…  

 

DAME 1 : Bon… très bien. Puisque tu insistes… pourquoi pas ? Oui, tiens, tu as raison… et puis, cela 
 me permettra de me changer… parce que… 

 
MONSIEUR 1 : VOILA ! VOILA ! OUIIIIIIII, je n’y avait pas pensé à celle-là, dis donc ! Où avais-je la 

 tête ? 
 (Et il regarde du côté des toilettes) Ah, oui, si, je sais ! Bon, allons-y, je vais régler en sortant… 

 
 (Et il tire Dame 1 par le bras, et tous les deux se dirigent vers le bar, de façon précipitée) 

 

MONSIEUR 1 (au serveur) : L’addition, s’il vous plait ! (Très pressé) 
 

SERVEUR : Ah oui, à la caisse, par ici, messieurs dame. (Il indique la sortie) 

 

MONSIEUR 1 : OUI, ON Y VA ! (Et il tire madame 1 par le bras). 

 
 (Tous les deux sortent précipitamment, puis monsieur 1 revient seul, et se dirige vers monsieur 2) 

 
MONSIEUR 1 (à monsieur 2, à qui il serre la main) : Merci Monsieur ! 

 
 (Et apercevant Dame 2, qui revient) 

 
MONSIEUR : Houps !!! (Et il s’enfuit en courant) 

 

 
 

 
JE VOUS REMERCIE DE M'AVOIR LU 

 

   JEAN-YVES CHATELAIN 
  

 
 

 


